
        
  

 
  Depuis 10 jours, il y a une déferlante médiatique au sujet d’Air France. Pas pour dénoncer la direction de 
cette entreprise qui veut mettre à la porte 2 900 salariés, mais pour condamner le fait que deux dirigeants ont 
perdu la chemise à l’issue de la réunion lors de laquelle le plan de suppressions de postes était annoncé. 
 

  Pire, lundi 12 octobre, 6 salariés d’Air France ont été arrêtés à leur domicile comme de vulgaires 
criminels. 5 d’entre eux sont poursuivis pour des « violences volontaires en réunion », et « entrave au 
déroulement d’un comité d’entreprise », des faits commis le 5 octobre dernier et passibles de 5 ans de 
prison. Ils ont été retenus presque 48h en garde à vue. 
  De quoi seraient-ils coupables ? D’avoir laissé exploser leur colère parce que leur avenir, leur vie 
et leur famille sont en danger ? D’avoir dit non aux 2 900 licenciements secs annoncés par la 
direction ? 
 

 Du côté des journalistes et des politiciens, du FN à Hollande et Valls, tous disent que les travailleurs d’Air 
France se seraient « conduits comme des voyous », et tous ces gens-là, hostiles au monde du travail, 
poussent finalement au licenciement de ces salariés qui ont manifesté leur colère. 
 Mais pas un mot de leur part pour s’en prendre à la violence qui consiste à détruire des milliers d’emplois 
et à plonger des familles entières au chômage ! Le 1er ministre est même allé apporter son soutien aux 
directeurs d’Air France qui licencient et il envoie sa police arrêter des salariés. Il a choisi son camp. 
 Les licencieurs, ceux qui nous poussent au chômage et dans la pauvreté, sont rarement 
poursuivis en justice. Non seulement ils ne perdent rien : ni leur travail, ni leurs revenus, mais en plus 
ils arrivent à se faire passer pour des victimes ! 
 

 Tous voudraient nous faire croire que ce qui serait bon pour l’entreprise, serait bon pour toute la 
société… Mais pour nous, les salariés, comment pourrait-on croire que c’est une bonne chose d’être jeté au 
chômage ?  
 Nous qui faisons tout tourner, qui fabriquons toutes les richesses, quel intérêt aurions-nous à être 
solidaires de patrons et d’actionnaires qui bloquent nos salaires, aggravent nos conditions de travail, 
suppriment des emplois ou ferment des usines ? 
 A Air France, comme chez Renault, PSA ou ici Toyota, on nous impose depuis des années des 
sacrifices, des salaires insuffisants, des conditions de travail qui nous démolissent physiquement et 
moralement… sous le faux prétexte que ce serait la condition pour garantir notre emploi. 
 Mais les patrons n’en ont jamais assez, et finalement, tout ce que nos sacrifices garantissent, ce sont les 
profits et la fortune des actionnaires… et de nouveaux sacrifices demain. 
 

 Les voyous, ce sont les patrons qui décident, dans le secret des conseils d’administration, de 
rayer des usines de la carte, de virer des intérimaires, d’augmenter les charges de travail même si ça 
va démolir la santé de centaines de travailleurs, de baisser des primes et les salaires… car cela veut 
dire plus de bénéfices pour eux ! 
 La violence est du côté des patrons comme celui d’Air France, De Juniac. Lui qui s’en prend au statut 
des pilotes alors que son salaire annuel est de 650 000 €, lui qui voudrait revenir sur l’interdiction du travail des 
enfants, reculer l’âge de la retraite, supprimer les 35h… Et il ne trouve pas immoral, ça ne le révolte pas, que 
dans certains pays comme le Qatar, les travailleurs finissent en prison quand ils font grève ! 
 Tout comme ces délégués CGT des chantiers navals de Saint Nazaire qui ont refusé de serrer la 
main au Président de la République Hollande pour protester contre les attaques anti-ouvrières à Air 
France, nous sommes pleinement solidaires des salariés d’Air France, comme de tous les travailleurs 
qui ne se laissent pas faire quand on s’attaque à leur emploi, leur condition de travail ou leur salaire. 
 

 Le monde ouvrier doit défendre ses intérêts, halte aux poursuites, aucune sanction. 
  
Pour contacter la CGT :  
Eric   PECQUEUR  06 29 36 87 40 (Ass. Eq. Bleue) Edith   WEISSHAUPT 06 68 36 14 71 (Peinture Eq. Bleue) 
Bruno   LECLERCQ  06 18 44 91 11 (Ass. Eq. Jaune) Olivier  FROMONT 06 03 81 86 59 (Weld. Eq. Jaune) 
J. Christophe   BAILLEUL  06 20 62 50 83 (Presses Eq.Bleue) Michaël   DURUT 06 51 89 04 24 (Log. Eq. Jaune) 
Daniel   RAQUET 06 03 40 05 48 (Ass. Eq. Bleue) Salvatore   ADDIS 06 63 01 59 08 (Log Eq Jaune) 
Guillaume   VASSEUR 06 73 35 84 14 (Ass. Eq. Bleue) Sylvain   NIGUET 06 77 26 47 05 (Peinture Eq Jaune) 
Bruno  GODULA 06 37 80 03 21 (Log. Eq. Verte)  
Ainsi que tous les militants de la CGT connus dans les ateliers                             ou par mail :   cgt.toyota@live.fr  
 

                                                 

                                                                                                                               Le 14 octobre 2015 

 

 

À Air France et ailleurs 
Qui sème la misère, récolte la colère ! 

 

VIDEOS Air France    sur : www.cgttoyota.fr       et sur Facebook : La CGT Toyota Onnaing 
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